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RÉSUMÉ
Cet article traite de l’évolution décennale des régimes pluviométrique au Nord-Congo (République du Congo) de 1932 à 2011. Il 

est question de caractériser les régimes pluviométriques au Nord-Congo en vue de proposer une nouvelle configuration des saisons 
au Nord-Congo dans un contexte de variabilité pluviométrique dans le bassin du Congo. Les données des pluies mensuelles sont 
utilisées sur une période de 80 ans (1932-2011). L’évolution décennale des régimes pluviométriques est appréciée au niveau de trois 
seuils de pluviométrie qui sont minimum, moyen et maximum. L’évolution des régimes pluviométriques décennaux des éléments tels 
que l’allure du profil pluviométrique, la durée des saisons, la position du maximum et minimum pluviométrique, la quantité d’eau enre-
gistrée par saison, traduit une modification temporelle du régime des pluies (unimodal pour les hauteurs minimales  et  bimodal pour 
les hauteurs moyennes et maximales), une modification de la longueur des saisons (passant de trois à deux mois voire un mois pour 
les saisons humides et de trois à quatre mois pour la saison sèche). 

Mots-Clés : Régimes pluviométriques décennaux, Nord-Congo, République du Congo

ABSTRACT
This article treats decennial evolution of the modes pluviometric with North-Congo (Republic of Congo) of 1932 to 2011. It is question 

of characterizing the pluviometric modes in North-Congo in order to propose a new configuration of the seasons in North-Congo in a 
context of variability pluviometric in the basin of Congo. The data of the monthly rains are used over one 80 years period (1932-2011). 
The decennial evolution of the pluviometric modes is appreciated on the level of three thresholds of pluviometry which are minimum, 
average and maximum. Evolution of the decennial pluviometric modes of the elements such as the pace of the pluviometric profile, 
duration of the seasons, the position of the maximum and pluviometric minimum, quantity of water recorded per season, represented 
a temporal modification of the mode of the rains (unimodal for the minimal heights and bimodal for the average and maximum heights), 
a modification length of the seasons (passing from three to two months even a month for wet seasons and from three to four months 
for the season dries).

Keys-words: Decadal rainfall regimes, North-Congo, Republic of Congo
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1- INTRODUCTION

La modification des régimes pluviométriques en relation avec les changements et variations climatiques 
interpelle la communauté scientifique. En effet, les régimes des pluies sont d’une importance capitale pour 
l’activité des populations qui sont largement dépendantes du rythme des hauteurs pluviométriques annuelles. 

En Afrique centrale les récentes études  (Ibiassi et al., 2017; Ibiassi Mahoungou et al., 2016 ; Djoufack-
Manetsa, 2011 ; Ibiassi Mahoungou, 2013) Samba et al., 2008; montrent une évolution à la baisse de la 
pluviométrie à partir de 1980. Ces auteurs affirment que l’Afrique centrale, considérée comme un espace 
pluvieux, connait cependant, depuis plus de trois décennies, une baisse continuelle de la pluviométrie et 
de grandes irrégularités dans sa distribution. Les irrégularités constatées peuvent avoir des incidences 
sur les régimes pluviométriques en République du Congo et affecté les ressources en eau (Ibiassi et al., 
2017 ; Sarre et al., 2013). Les manifestations les plus récentes des irrégularités du régime pluviométrique 
en République du Congo sont enregistrées en 1999 et 2001 (MEFE, 2004).Tout récemment, les pluies 
diluviennes qui se sont abattues dans les villes du Sud-Congo (Pointe-Noire, Nkayi, Dolisie), ont plongé 
des nombreux quartiers dans le sinistre. Partant, le gouvernement avait décrété un état d’urgence pour 
assister les victimes (MDDEFE, 2012). 

Les études menées sur la relation pluie-écoulements de surfaces, traduisent une baisse des débits en 
relation avec celle de la pluviométrie dans le bassin versant du fleuve Congo et du Kouilou-Niari (Ibiassi et 
al., 2017; Ibiassi et al., 2013; Pandi et al., 2009).

 Tenant compte du fait que les régimes hydrologiques des principaux bassins versants en République 
du Congo sont dépendants des régimes pluviométriques, une modification éventuelle des régimes des 
pluies entrainerait une modification des régimes hydrologiques et des conséquences négatives sur les 
écoulements de surface et souterrains.  

Le constat qui se dégage est que les études sur l’évolution des régimes pluviométriques en République 
du Congo sont rares (Ibiassi et al., 2017). La problématique sur la modification des régimes pluviométriques 
au Nord-Congo reste sans réponse. 

La problématique de la modification des régimes pluviométrique s’affirme de plus en plus comme un champ 
de recherche pertinent de la variabilité climatique dans le monde. Elle est beaucoup étudiée en Afrique de 
l’Ouest (Sare et al., 2015; Chabi Ayédèguè Biaou et al 2014; N’guessanatsé, 2011 ; Bodian, 2011 ; Balme-
Debionne, 2004). Cependant, elle demeure faiblement  étudiée en Afrique centrale ou les études existantes 
sont plus consacrées sur la variabilité interannuelle des pluies (Ibiassi et al., 2013).   

 L’agriculture en République du Congo est essentiellement pluviale. Les écosystèmes dépendent large-
ment du régime pluviométrique. L’étude des régimes pluviométriques, en l’occurrence leur évolution spa-
tio-temporelle est un sujet d’intérêt majeur. Cette orientation de recherche ouvre une perspective nouvelle, 
en apportant un complément aux travaux déjà réalisés au Congo sur la variabilité interannuelle.  En effet,  
la problématique de l’évolution des régimes pluies à l’aune de la variabilité climatique demeure un sujet 
d’enquête d’informations et de documentation. Les travaux de Ibiassi Mahoungou et al., 2016, à ce sujet 
n’ont intéressé que le Sud-Congo. Il n’existe pas d’étude détaillée et documentée sur l’évolution des régimes 
pluviométriques sur le Nord-Congo et sur le Centre-Congo sur des longues périodes. La question de savoir 
si les trois régimes pluviométriques de la République du Congo (régime équatorial, régime sub-équatorial et 
régime tropical humide) proposé par Samba-Kimbata, 1991 sont toujours d’actualité ; et si la configuration 
des saisons pluviométriques est toujours aussi la même. Ceci tenant compte de la subdivision des séries 
pluviométriques de la République du Congo en deux sous périodes (1950-1970 : humide) et (1971-2015 : 



©  (EDUCI) 2017 Revue de Géographie Tropicale et d’Environnement, n°2, 2017 9 

sèche). Le but est de connaitre les éventuelles perturbations des régimes pluviométriques observée depuis 
les années 1970 ; lesquelles se caractérisent par une désorganisation des saisons potentiellement utiles 
(Sarre et al., 2015). 

Cette étude a pour objectif d’apprécier l’évolution des régimes pluviométriques décennaux au Nord-
Congo des hauteurs minimales, moyennes et maximales ; afin de proposer une nouvelle configuration des 
régimes pluviométriques au Nord-Congo en rapport avec la variabilité pluviométrique. 

2- MÉTHODOLOGIE

2.1 DONNEES

Les données utilisées sont les pluviométries mensuelles des stations météorologiques d’Impfondo, 
d’Ouesso, de Souanké et Makoua. Quatre stations appartenant à l’indice Nord-Congo proposé par Ibiassi 
Mahoungou en 2013. Ces stations couvrent la zone étude (0° et 4° de latitude Nord et 10° et 19° de longi-
tude Est) (figure 1). Les relevés  des données proviennent de l’Agence Nationale de l’Aviation Civile (ANAC) 
à travers le service de météorologie national. Les relevés comportent cependant des lacunes qui ont été 
complétées par des données satellitaires issues de la base CRU (Centre de Recherche Unit). La période 
d’étude s’étend de 1932 à 2011, période comprenant huit décennies. Le choix de cette période s’explique 
par le fait qu’elle renferme les quatre décennies humides  (1932-1941 ; 1942-51 ; 1952-1961 ; 1962-1971) 
et les quatre décennies sèche (1982 -1991 ; 1992-2001 ; 2002-2011) détecté par Ibiassi et al., en 2016 au 
Sud-Congo. La validation des données pluviométriques a été réalisée à partir de la méthode double cumul. 
Cela a été fait après un test d’homogénéité temporelle des séries chronologiques (Brunet-Moret, 1992).

2.2 METHODES D’ANALYSE

2.2.1 Le calcul des  indices régionalisés des pluies mensuelles. 

La méthode de formulation statistique des indices pluviométriques retenue est celle de Krauss (1977) utilisée 
par Moron en 1994 et Ibiassi Mahoungou en 2013. En effet, il s’agit d’une moyenne de données stationnelles 
standardisées. Les données ont été en premier lieu traitées par station. Ensuite les stations ont été regroupées 
en tenant compte de composante principale CP3  données par l’ACPRV (Ibiassi Mahoungou, 2013).

2.2.2 La  détermination des différents régimes pluviométriques décennaux

 Les décennies suivantes ont été retenues : 1932-1941 ; 1942-51 ; 1952-1961 ; 1962-1971 ; 1972-1981 ; 
1982 -1991 ; 1992-2001 ; 2002-2011. Pour chaque décennie, une moyenne décennale a été calculée. Trois 
régimes pluviométriques décennaux ont été tracé: le régime pluviométrique minimum (à partir de 0 mm de 
pluies), le régime pluviométrique moyen (à partir de moyenne annuelle de pluviométrie décennale), le régime 
pluviométrique maximum (à partir de 250 mm des pluies mensuelles). Ces différents seuils sont proches de 
ceux utilisés pour l’étude de la variabilité pluviométrie mensuelle au Cameroun (Djoufack-Manetsa, 2011); 
et la problématique de la modification des régimes de pluies au Sud-Congo (Ibiassi et al., 2016).

2.2.3 La caractérisation des régimes pluviométriques décennaux 

La caractérisation des régimes pluviométriques décennaux et leur dynamique décennie par décennie s’est 
faite à partir des éléments tels que la position du maximum pluviométrique absolu des saisons pluvieuses 
d’une décennie à une autre, la position du minimum pluviométrique des saisons pluvieuses d’une décennie 
à une autre, le profil pluviométrique d’une décennie à une autre, ainsi que la longueur des saisons qui a 
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permis de détecter les débuts et fins de saisons à partir du nombre des mois humides. Un mois humide 
est celui dont les hauteurs de pluies sont ≥ à 0 mm pour les valeurs minimales ; ≥ à la moyenne décennale 
pour les valeurs moyennes et ≥ à 250 mm pour les valeurs maximales ; la quantité moyenne saisonnière 
de chaque saison pluvieuse d’une décennie à une autre.

3 RÉSULTAT

3.1.  PRÉSENTATION DU NORD-CONGO

Le Nord-Congo est compris entre les latitudes 0° sud et 4° nord, les longitudes 11° et 19° est (figure 1). 
Il a une superficie de 198.500 km2 (superficie S.I.G) et se limite : au Nord, par la République Centrafricaine 
(RCA), au Nord-Nord-Ouest, par la République du Cameroun, au Nord-Ouest, par la République du Gabon 
et à l’Est par la République démocratique du Congo et le fleuve Congo, au  sud par les Départements de 
la Cuvette Centrale et la Cuvette Ouest.
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Figure 1 : Localisation de la zone d’étude et des stations pluviométriques utilisées (source : Ibiassi et al., 2013).
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Le relief s’articule autour de la cuvette Congolaise et les plateaux du Nord-Ouest. La cuvette congolaise 
dessine un grand amphithéâtre en pente très douce, se relevant vers l’extérieur de 280 à 370-380 mètres. 
Les plateaux du Nord-Ouest réunissent les plateaux de la Sangha occidentale et les plateaux Oubanguiens 
du Nord-Ouest de la Likouala. Leurs altitudes varient entre 600 et 800 m et culminent au Mont Nabemba 
qui atteint 1000 m à l’Est de Souanké. Les altitudes de ces plateaux ont des effets non négligeables sur 
l’ascendance des masses d’air provenant de l’Est et Sud-ouest de la cuvette congolaise. 

La végétation du Nord-Congo est dominée à 85% par la forêt et à 15% par les savanes. Les formations 
végétales forestières sont représentées par la forêt dense humide équatoriale, sempervirente, qui se localise 
au Nord–Ouest (forêt humide équatoriale du Congo). Les savanes sont localisées dans la Cuvette Congo-
laise (savane à Andropogon). Ces savanes sont souvent des mélanges des herbacées et d’arbustes. Les 
formations végétales dominantes favorisent les interactions entre la biosphère et l’atmosphère par le biais 
de l’évapotranspiration, composante essentielle du cycle hydrologique. Elle se combine avec l’action des 
surfaces d’eaux libres pour imposer une influence locale sur la pluviométrie. (Ibiassi Mahoungou, 2013).

Le réseau hydrographique du Nord-Congo s’organise autour des cours d’eau situés sur la rive droite du 
Fleuve Congo. En dehors de l’Oubangui, les plus importants affluents sont ceux de la Sangha (240.000km2  
à Ouesso), la Likouala-Mossaka (60.000km2 à Makoua). Le réseau hydrographique du Nord-Congo est un 
atout majeur pour le renforcement de la charge hygrométrique de l’air.

Le Nord-Congo Congo est soumis à un climat chaud et humide qui est sous la dépendance des basses 
pressions intertropicales (zone de convergence intertropicale) et des hautes pressions subtropicales aus-
trales et boréales, avec une influence prépondérante australe. Le profil pluviométrique du Nord-Congo a 
une allure uni modal. On note la présence de deux saisons : une saison de pluie qui se reparti de mars à 
novembre avec une moyenne mensuelle supérieure à 100 mm et une saison sèche de trois mois, allant de 
décembre à février avec une moyenne mensuelle inférieure à 100 mm.

 3.2. REGIMES PLUVIOMETRIQUES AU NORD-CONGO DURANT LA DECENNIE 1932-1941

Le régime pluviométrique au Nord-Congo durant la décennie 1932-1941(figure 2) montre Pour les pluies 
mensuelles minimales (régime pluviométrique minimum), le profil est bimodal avec deux maxima (MAM et 
SON). Ces deux maxima représentent la première saison pluvieuse et la deuxième saison pluvieuse. Ces 
deux saisons dites pluvieuses confirment la trame pluviométrique d’un climat équatorial.

La première saison pluvieuse (MAM) compte trois mois et la deuxième saison pluvieuse (SON) aussi 
comporte trois mois. Le maximum pluviométrique absolu de la première saison est enregistré en mars, 
tandis que celui de la deuxième saison est enregistré en octobre. Au seuil minimum de 0 mm, 12 mois sont 
humides avec cependant un fléchissement pluvial durant la saison DJF (Décembre-Janvier-Février) qui peut 
se confondre à une saison sèche. 

Pour les hauteurs moyennes de pluie (régime pluviométrique moyen le profil pluviométrique est bimo-
dal, avec une première saison pluvieuse de trois mois (MAM) et une deuxième saison pluvieuse (SON) de 
trois mois également. Le maximum pluviométrique absolu de la première saison est enregistré au mois de 
mai et celui de la deuxième saison au mois de septembre. Au seuil moyen, huit mois sont humides contre 
quatre mois secs.

Pour les hauteurs maximales (régime pluviométrique maximum) le profil pluviométrique est totalement 
diffèrent comme pour les pluies minimales et moyennes. Au seuil de 250 mm de pluies, un seul mois est 
humide, contre 11 mois secs.
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Figure 2  : Régimes pluviométriques au Nord-Congo durant la décennie 1932-1941  ; en abscisse sont 
représentées les hauteurs de pluies en millimètres et en ordonnées les mois) 
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3.2. REGIMES PLUVIOMETRIQUES AU NORD-CONGO DURANT LA DECENNIE  1942-1951

Durant la décennie 1942-1951(figure 3), les hauteurs minimales présentant un régime minimum ont 
un profil pluviométrique bimodal avec un premier maximum de trois mois (mars, avril, mai-MAM), avec un 
maximum pluviométrique absolu  en mai et un deuxième maximum de trois mois également (septembre, 
octobre, novembre-SON), avec un pic au mois d’octobre. 12 mois sont humides avec un premier minimum 
durant la saison juin, juillet, août-JJA et un deuxième minimum durant la saison décembre, janvier février-DJF.  

Les hauteurs moyennes, représentées par le régime pluviométrique moyen, montrent également un 
régime pluviométrique moyen avec un profil pluviométrique bimodal, avec une première saison pluvieuse 
de trois mois (MAM) et une deuxième saison pluvieuse SON de trois mois également. Le maximum plu-
viométrique absolu de la première saison est enregistré au mois de mai et celui de la deuxième saison au 
mois d’octobre. Au seuil moyen, sept mois sont humides contre cinq mois secs.

Pour les hauteurs maximales (régime pluviométrique maximum) le profil pluviométrique est totalement 
diffèrent comme pour les pluies minimales et moyennes. Au seuil de 250 mm de pluies, deux mois sont 
humides (septembre-octobre), contre 10 mois secs. On remarque la disparition à ce seuil de la saison MAM, 
et la saison SON ne compte plus que deux mois (septembre-octobre).
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Figure 3 : Régimes pluviométriques au Nord-Congo durant la décennie 1942-1951; en abscisse sont repré-
sentées les hauteurs de pluies en millimètres et en ordonnées les mois) 

3.3. REGIMES PLUVIOMETRIQUES AU NORD-CONGO DURANT LA DECENNIE 1951-1960

Durant la décennie 1951-1960 (figure 4), les hauteurs minimales représentées par  un régime minimum 
traduisent également un profil pluviométrique bimodal avec un premier maximum de trois mois (MAM), avec 
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un maximum pluviométrique absolu en mai et un deuxième maximum de trois mois également (SON), avec 
un maximum absolu au mois de d’octobre. 12 mois sont humides avec un premier minimum durant la saison 
JJA et un deuxième minimum durant la saison DJF.  

Figure 4 : Régimes pluviométriques au Nord-Congo durant la décennie 1952-1961; en abscisse sont repré-
sentées les hauteurs de pluies en millimètres et en ordonnées les mois)
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Les hauteurs moyennes (représentées par le régime moyen) ont également un régime pluviométrique 
moyen avec un profil pluviométrique bimodal, avec une première saison pluvieuse de trois mois (MAM) avec 
un maximum absolu en mai. Elle est entrecoupée par une saison sèche de trois mois avec un minimum 
absolu en juillet, suivi par une deuxième saison pluvieuse SON de trois mois également avec un maximum 
absolu en octobre. A ce seuil, six mois sont humides contre six mois secs.

Pour les hauteurs maximales, le régime pluviométrique maximum a toujours une configuration totalement 
différente de celle du régime minimum et maximum. Cependant durant la décennie 1952-1961, un mois est  
humide (Octobre), contre 11 mois secs. On remarque à ce seuil la disparition total de la saison MAM, et la 
saison SON compte à peine un mois (Octobre).

3.4. REGIMES PLUVIOMETRIQUES AU NORD-CONGO DURANT LA DECENNIE    1962-1971

Durant la décennie 1962-1971 (figure 5), les hauteurs minimales (représentées par le régime minimum) 
traduisent  comme  au cours des décennies précédentes un profil pluviométrique bimodal avec un premier 
maximum de trois mois (MAM), avec un maximum pluviométrique absolu en mai et un deuxième maximum 
de trois mois également (SON), avec un maximum absolu au mois d’octobre. 12 mois sont également 
humides avec un premier minimum durant la saison JJA et un deuxième minimum durant la saison DJF.  
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Figure 5 : Régimes pluviométriques au Nord-Congo durant la décennie 1962-1971; en abscisse sont repré-
sentées les hauteurs de pluies en millimètres et en ordonnées les mois)

Les hauteurs moyennes (représentées par le régime moyen) ont également un régime pluviométrique 
moyen avec un profil pluviométrique bimodal, avec une première saison pluvieuse de trois mois (MAM) avec 
un maximum absolu en mai. Elle est entrecoupée par une saison sèche de trois mois avec un minimum 
absolu en juillet, suivi par une deuxième saison pluvieuse SON de trois mois également avec un maximum 
absolu en octobre. A ce seuil, six mois sont humides contre six mois secs.

Pour les hauteurs maximales, le régime pluviométrique maximum a toujours une configuration totalement 
différente de celle du régime minimum et maximum. Cependant durant la décennie 1962-1971, deux mois 
sont humides (Septembre et Octobre), contre 10 mois secs. On remarque à ce seuil la disparition totale de 
la saison MAM, et la saison SON compte à peine deux mois (septembre-octobre).

3.5. REGIMES PLUVIOMETRIQUES AU NORD-CONGO DURANT LA DECENNIE     1972-1981 

Au cours de la décennie 1972-1981 (figure 6), les hauteurs minimales (régime minimum) montrent 
comme durant les décennies précédentes un profil pluviométrique bimodal avec un premier maximum de 
trois mois (MAM), avec un maximum pluviométrique absolu en mai et un deuxième maximum de trois mois 
également (SON), avec un maximum absolu  au mois  d’octobre. 12 mois sont humides avec un premier 
minimum durant la saison JJA et un deuxième minimum durant la saison DJF.  

Le régime pluviométrique moyen a un profil pluviométrique bimodal, avec une première saison pluvieuse 
de deux mois (AM) avec un maximum absolu en mai. Elle est entrecoupée par une saison sèche de deux 
mois avec un minimum absolu en juillet, suivie par une deuxième saison pluvieuse (SON) de trois mois  avec 
un maximum absolu en octobre. A ce seuil, six  mois sont humides contre six mois secs. 

Pour les hauteurs maximales, le régime pluviométrique maximum conserve une configuration  totalement 
différente  de celle  du régime minimum et maximum. Deux mois sont humides (septembre et octobre), contre 
10 mois secs. On remarque à ce seuil la disparition totale de la saison MAM, et la saison SON n’enregistre 
plus que deux mois (septembre-octobre) et devient par conséquent (SO). 
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Figure 6: Régimes pluviométriques au Nord-Congo durant la décennie 1972-1981; en abscisse sont repré-
sentées les hauteurs de pluies en millimètres et en ordonnées les mois) 
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3.6. REGIMES PLUVIOMETRIQUES AU NORD-CONGO DURANT LA DECENNIE  1982-1991

Au cours de la décennie 1982-1991 (figure 7), les hauteurs minimales ont un profil pluviométrique bimo-
dal avec un premier maximum de trois mois (MAM), avec un maximum pluviométrique absolu en mai et un 
deuxième maximum de trois mois également (SON), avec un maximum absolu au mois d’octobre. 12 mois 
sont humides avec un premier minimum durant la saison JJA et un deuxième minimum durant la saison DJF.  

Le régime pluviométrique moyen a un profil pluviométrique bimodal, avec une première saison pluvieuse 
de trois mois (MAM) avec un maximum absolu en mai. Elle est entrecoupée par un fléchissement intra pluvial 
avec un minimum absolu en juillet, suivie par une deuxième saison pluvieuse (SON) de trois mois  avec un 
maximum absolu en Septembre. A ce seuil, sept  mois sont humides contre cinq mois secs. 

Pour les hauteurs maximums, le régime pluviométrique maximum conserve une configuration  totalement 
différente  de celle  du régime minimum et maximum. Deux mois sont humides (septembre et octobre), contre 
10 mois secs. On remarque à ce seuil la disparition totale de la saison MAM, et la saison SON n’enregistre 
plus que deux mois (septembre-octobre) et devient par conséquent (SO). 
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Figure 7 : Régimes pluviométriques au Nord-Congo durant la décennie 1982-199; en abscisse sont repré-
sentées les hauteurs de pluies en millimètres et en ordonnées les mois) 

3.7. REGIMES PLUVIOMETRIQUES AU NORD-CONGO DURANT LA DECENNIE  1992-2001

Au cours de la décennie 1992-2001 (figure 8), les hauteurs minimales ont toujours un profil pluviométrique 
bimodal avec un premier maximum de trois mois (MAM), avec un maximum pluviométrique absolu en mai 
et un deuxième maximum de trois mois également (SON), avec un maximum absolu  au mois  d’octobre. 
12 mois sont humides avec un premier minimum durant la saison JJA et un deuxième minimum durant la 
saison DJF.  

Le régime pluviométrique moyen a également un profil pluviométrique bimodal, avec une première sai-
son pluvieuse de deux mois (AM) avec un maximum absolu en mai. Elle est entrecoupée par une saison 
sèche de deux mois avec un minimum absolu en juillet, suivie par une deuxième saison pluvieuse SON de 
trois mois avec un maximum absolu en octobre. A ce seuil, sept  mois sont humides contre cinq mois secs.

Pour les hauteurs maximales, le régime pluviométrique maximum conserve une configuration totalement 
différente de celle du régime minimum et maximum. Deux mois seulement sont humides (septembre et 
octobre), contre 10 mois secs. On remarque toujours à ce seuil la disparition totale de la saison MAM, et la 
saison SON ne compte plus que deux mois et devient également SO (Septembre-Octobre).
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Figure 8 : Régimes pluviométriques au Nord-Congo durant la décennie 1992-2001; en abscisse sont repré-
sentées les hauteurs de pluies en millimètres et en ordonnées les mois)

3.8. REGIMES PLUVIOMETRIQUES AU NORD-CONGO DURANT LA DECENNIE  2002-2011 

Au cours de la décennie 1992-2001 (figure 9), les hauteurs minimales ont toujours un profil pluviométrique 
bimodal avec un premier maximum de trois mois (MAM), avec un maximum pluviométrique absolu en mai 
et un deuxième maximum de trois mois également (SON), avec un maximum absolu  au mois d’octobre. 
12 mois sont humides avec un premier minimum durant la saison JJA et un deuxième minimum durant la 
saison DJF.  

Le régime pluviométrique moyen a également un profil pluviométrique bimodal, avec une première 
saison pluvieuse de 3 mois (MAM) avec un maximum absolu en mai. Elle est entrecoupée par une saison 
sèche de deux mois avec un minimum absolu en juillet, suivie par une deuxième saison pluvieuse SON 
de trois mois avec un maximum absolu en octobre. A ce seuil, six mois sont humides contre six mois secs.

Pour les hauteurs maximales, le régime pluviométrique maximum conserve comme durant les décennies 
précédentes une configuration totalement différente de celle des régimes minimum et maximum. Durant la 
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décennie 2002-2011, un seul mois seulement est humide (septembre), contre 11 mois secs. On remarque 
toujours à ce seuil la disparition totale de la saison MAM, et la saison SON ne compte qu’un mois (sep-
tembre) sur trois.

Figure 9 : Régimes pluviométriques au Nord-Congo durant la décennie 2002-2011; en abscisse sont repré-
sentées les hauteurs de pluies en millimètres et en ordonnées les mois)
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 DISCUSSION DES RÉSULTATS

L’étude des régimes pluviométriques décennaux du Nord-Congo durant la période 1932 à 2011, a montré 
que les régimes pluviométriques minimums ne connaissent pas de changements dans le temps du profil 
pluviométrique qui reste uni modal. Le positionnement du maximum pluviométrique absolu  de la saison 
MAM demeure en mai, tandis que celui de la saison SON vari dans le temps. Il est tantôt en septembre, 
tantôt en octobre. La durée des saisons ne connait pas de modification elle demeure de trois mois pour 
quatre saisons (DJF, MAM, JJA, SON). Les hauteurs d’eau varient d’une décennie à l’autre. Les décennies 
1932-1941 ; 1942-51 ; 1952-1961 ; 1962-1971 enregistrent des moyennes décennales supérieures aux 
moyennes saisonnières. Par contre, les 1972-1981 ; 1982 -1991 ; 1992-2001 ; 2002-2011 enregistrent des 
moyennes décennales inferieures à la moyennes saisonnières.

 Les régimes pluviométriques moyens et maximums connaissent des modifications significatives. Le 
profil pluviométrique devient bimodal. Le positionnement du maximum pluviométrique absolu de la saison 
MAM demeure en mai, tandis que celui de la saison SON vari dans le temps. Il est tantôt en septembre, 
tantôt en octobre. La durée des saisons connait  une modification significative au cours de la saison MAM. 
Elle est de deux mois pour les pluies moyennes et de zéro mois pour les pluviométries maximales. Durant 
la saison SON, elle passe de trois à deux mois pour les pluies moyennes à deux voire un mois pour les 
pluviométries maximales.

Ces résultats correspondent à ceux trouvés par Samba-Kimbata (1991), Maloba Makanga et Samba 
(1997), Djoufack (2011), Ibiassi Mahoungou (2013). Ces auteurs affirment  l’existence de trois zones clima-
tiques des régimes de pluies en République du Congo, au Gabon et au Cameroun bien que les modifications 
soient enregistrées sur le régime de pluies minimales. Les modifications significatives constatées sur les 
pluies maximales au Nord-Congo correspondent avec celles trouvés par Ibiassi Mahoungou et al. (2016) 
sur  les pluies maximales au Sud-Congo. 

 Par contre ces résultats ne correspondent pas avec ceux de Samba et Mpounza (2005) ;  Samba et 
al. (2008).Ces auteurs se prononcent sur  deux zones climatiques des régimes des pluies en République 
du Congo et non trois. 

CONCLUSION

Les régimes pluviométriques décennaux au Nord-Congo, sur la période 1932-2011 varient dans le 
temps. Les irrégularités pluviométriques constatées sont liées à l’instabilité du positionnement du maximum 
pluviométrique absolu, de la diminution des hauteurs de pluies moyennes et surtout maximales, et des lon-
gueurs des saisons MAM et SON pour les hauteurs moyennes et maximales. Par conséquent, la nouvelle 
configuration des régimes pluviométriques du Nord-Congo est la suivante DJF, MAM, JJA, SON pour les 
hauteurs minimales et DJF, MA, JJA, SO pour les pluviométries moyennes et maximales. 
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